carême 2009
Animation pastorale à vivre durant le carême 2009
 

 

Proposition de démarche : « Pierre qui roule déroule la parole… »1
 

 

1. Sens pascal de l’animation pastorale proposée
 

Pâques, c’est passer de la mort à la vie.
Tout l’Evangile nous fait découvrir que le cœur de Jésus est débordant d’amour ; il guérit, pardonne et remet debout celui qui est exclu, rejeté, malade, aveugle, impur …
Mais les hommes l’écrasent et le condamnent à mort. 
A Pâques, l’amour de Jésus traverse la pierre du tombeau, écarte la pierre et rejoint les hommes. La pierre n’entrave plus la vie de Jésus : il est le Ressuscité ! 
Les linges qui liaient le corps du crucifié sont définitivement abandonnés ; le Christ a dépassé la mort. L’évocation du dimanche matin ou premier jour suggère qu’un temps nouveau a commencé pour les hommes.
Dans le récit de Jean, la foi des disciples les fait courir, ce qui marque leur attachement à Jésus.  
A la vue des traces découvertes dans le tombeau, Pierre croit. Il fait une expérience de foi : il voit dans ces traces des signes de la vie du Ressuscité avant d’éclairer sa parole de foi par la relecture des Ecritures.
Les disciples et les femmes en témoignent à leur manière. Ils ont eu le bonheur de rencontrer le Ressuscité. Ils le voient maintenant avec leur cœur, avec les yeux du cœur, un cœur touché par la puissance d’amour de Jésus.
 

Dès lors Pâques, pour tout qui se laisse toucher au cœur par un geste ou une parole d’amour dans la foulée de Jésus, c’est quand un cœur de pierre éclate pour laisser advenir un cœur de chair.
 

« Je vous donnerai un cœur nouveau, je mettrai en vous un esprit nouveau. J’enlèverai votre cœur de pierre et je vous donnerai un cœur de chair. Je mettrai en vous mon esprit. » (Ezéchiel 36, 26)
 

Pour chacun, Pâques, c’est chaque fois qu’on enlève les pierres qui obstruent les sources de joie pour laisser couler la force de la tendresse.
Pâques, c’est lorsque l’amour ouvre les portes pour laisser passer la vie.
Nous tous, sortons du noir avec Jésus ressuscité ; aujourd’hui nous recevons sa lumière.
 

 

2. Ancrage biblique
 

Récit de Jn 20, 1-10 :
 

« Tôt le dimanche matin, alors qu’il faisait encore nuit, Marie de Magdala se rendit au tombeau. Elle vit que la pierre avait été ôtée de l’entrée du tombeau. Elle courut alors trouver Simon Pierre et l’autre disciple, celui qui aimait Jésus, et leur dit : « On a enlevé le Seigneur de son tombeau, et nous ne savons pas où on l’a mis. » Pierre et l’autre disciple partirent et se rendirent au tombeau. Ils couraient tous les deux ; mais l’autre disciple courut plus vite que Pierre et arriva le premier au tombeau. Il se baissa pour regarder et vit les bandes de lin posées à terre, mais il n’entra pas. Simon Pierre, qui le suivait, arriva à son tour et entra dans le tombeau. Il vit les bandes de lin posées à terre et aussi le linge qui avait recouvert la tête de Jésus ; ce linge n’était pas avec les bandes de lin, mais il était enroulé à part, à une autre place. Alors, l’autre disciple, celui qui était arrivé le premier au tombeau, entra aussi. Il vit et il crut. En effet, jusqu’à ce moment les disciples n’avaient pas compris l’Ecriture qui annonce que Jésus devait se relever d’entre les morts. Puis les deux disciples s’en retournèrent chez eux. »
 

 

3. Support visuel porteur de sens
 

La pierre est représentée par un grand carton rond d’un mètre de diamètre.
Le choix du lieu où sera disposée cette représentation de la pierre est rempli de sens.
· La « pierre » est posée dans un lieu inutilisé, abandonné, « mort » de l’école qui redeviendra au terme de la démarche pastorale un endroit « vivant », peut-être même un lieu de silence ou un oratoire.
· La « pierre » est disposée devant l’entrée d’un local fourre-tout qui redeviendra un lieu à nouveau utilisé.
· La « pierre » est placée à l’extérieur de l’école, dans un lieu à l’écart, peu fréquenté.
 

Derrière la pierre est disposé un linge blanc plié.
 

 

4. Démarche proposée
 

L’accent sera mis sur l’expérience des premiers témoins de la pierre roulée et de la découverte du linge plié, selon une démarche proposée en trois temps.
 

4.1. Premier temps : de la pierre à la Parole
 

4.1.1. La pierre, matériau, minéral, permet divers usages : par des démarches de recherche, mettre en évidence les usages ambivalents de la pierre. Une pierre peut servir positivement ou négativement l’homme.
 

Exemples d’usages positifs : les remparts qui protégeaient la population, les maisons en pierres ou briques qui assurent le confort des occupants, les collections de minéraux, diamants… 
 

Exemples d’usages négatifs : projectiles pour armes de guerre au Moyen-Âge, arme des pauvres, exécution par lapidation…
4.1.2. La pierre intérieure, le cœur de l’homme, peut être une source qui élève
l’homme ou une source qui l’écrase.
 

Exemples de sources qui élèvent l’homme : recherche de situations de vie
qui témoignent de l’amour dont les hommes sont capables, témoignages de
chrétiens qui vivent de l’amour du Christ qui rayonne dans leur vie.
 

Exemples de sources qui abaissent l’homme : l’indifférence, la paresse,
l’injustice, la fermeture aux autres qui nuisent aux autres.
 

4.1.3. La pierre angulaire est ce qui fonde ma vie au cœur de moi-même, dans le
sens de la mort ou dans le sens de la vie.
 

Exemples de paroles qui détruisent ma vie : ce seront des paroles de mort.
 

Exemples de paroles qui construisent ma vie : ce seront des paroles de vie.
 

Parfois nous avons aussi le sentiment d’être écrasés sous une pierre. 
Comme tout homme, il nous est toujours possible de demander pardon pour les choix que nous faisons et qui ne sont pas au service de la Parole ; 
« Seigneur, pardonne-nous nos offenses…et délivre-nous du mal ».
 

Au terme de ce premier temps, nous sommes invités à effectuer un choix fondamental, celui de la (re)découverte de la Parole de Dieu comme pierre angulaire qui m’élève : c’est l’objet du deuxième temps, celui de la découverte du récit de Jn 20, 1-1O. 
 

4.2. Deuxième temps : choix d’une parole de Vie qui devient pierre vivante : Jn 20,
1-10
4.2.1. Pour les petits : 
· faire l’expérience d’évoquer des situations de vie qui sont signes de la présence humaine alors que celle-ci n’est pas visible : table dressée, plat 
préparé qui dégage un bon fumet, feu allumé. Cette sensibilisation est une
passerelle pour évoquer la présence non visible de Jésus dans l’Eucharistie.
 

· réaliser la scène de Jn 20, 1-3 avec de la plasticine.
 

· vivre la scène à l’endroit où se trouve la pierre roulée.
 

4.2.2. Pour les grands :
· à partir de références bibliques fournies, établir le lien de sens :
- Jn 8, 1-10 : jeter le premier la pierre ;
- Mt 7, 24-27 : construire sur le roc ;
- Mc12, 1-12 : la pierre rejetée est devenue la pierre principale ;
- Ps 118 : la pierre dont les maçons ne voulaient pas est maintenant la pierre d’angle ;
- Ac 4, 8-12 : la pierre que vous les bâtisseurs, avez rejetée est devenue la pierre principale ;
- Mt 21, 42-46 : la pierre que les bâtisseurs avaient rejetée est devenue la pierre principale ;
- Is 28, 16-17a : je vais placer une pierre d’angle aux assises solides ;
- 1 P 2, 4-10 : la pierre vivante ;
- Mt 16, 18-19 : tu es Pierre …
· rechercher des situations susceptibles d’engendrer la violence ; rechercher des solutions pour empêcher la violence. 
 

· rechercher des situations de vie susceptibles de faire courir « de bonheur » les personnes qui en sont témoins.
· réflexion : « Et toi, quelle pierre entrave ta vie ? Nomme-la et remets-la à Dieu dans ta prière. Ecris cette parole de mort sur une pierre ; nous récolterons les pierres pour les jeter là où elles seront broyées. Ainsi, tu as fait de la place en toi pour une parole de vie d’où tu peux co-naître à la vie de Dieu. 
 

 

4.3. Troisième temps : en route vers une célébration communautaire : vivre la
découverte du linge plié.
 

Faire rouler la pierre permettra de découvrir le linge blanc plié.
Une fois ce linge déplié, nous obtenons une longue banderole de plusieurs mètres,
semblable à celles que l’on voit au bord d’un terrain de foot. Le linge porte le texte :
« Jésus est vivant ».
Le Christ vient à nous à Pâques et nous donne sa lumière. Supporters du Christ
ressuscité, nous pouvons hurler : « Jésus est vivant » sur l’air de « Standard
champion » ! 
 

 

5. Ressources documentaires
 

5.1.Chant : « Pour quelle fête » (A 122) 
 

Refrain : « Qui changera en chair mon cœur de pierre ? »
 

« Pour quelle fête chantons-nous
dans ce monde qui fait la guerre ?
Regardez où vous avancez
tenant votre rose à la main :
la porte s’ouvre sur dehors
dans notre Eglise où Dieu est mort
si l’on ferme à l’étranger ! »
5.2. Dessins du tombeau ouvert
Mille images d’évangile, Jean-François Kieffer, presses d’Ile de France, Paris, p. 71
Mille images symboliques, J-F. Kieffer, presses d’Ile de France, Paris, p. 100
Mille images d’Eglise, J-F. Kieffer, presses d’Ile de France, Paris, Paris p. 38
1 Titre original à trouver par chaque équipe éducative en fonction de l’accent mis dans la mise en œuvre de l’activité et/ou en fonction de liens possibles avec le projet d’établissement de l’école.
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